
Dix-huit

l’Université d'Ottawa, pour la, Carnet |
deuxième année consécutive,

conserve le trophée Villeneuve
MM. Yvon Beauine et Ch.- H. Belanger triomphent à

Ottawa tandis que MM. Maurice Chagnon et
Lucien Lamoureux remporte la victoire à Quée-
bec. — MM. Paul Levesque et Marcel Coté,
tous deux étudiants en droit à l'Université de
Montréal ont fait une belle lutte.

Pour ia premiere fois, depuis |
la fondation de la Ligue des Dé-

bats interuniversitaires en 1932,
l'Université d'Ottawa a rempor-

té, pour la deuxieme année con-
sécutive, le trophée Viileneuve,
l'enjeu du débat que se ivre an-
nuellement les étudiants des
Universités de Quêèbec, de Mont-
réal et d'Ottawa.
MM. Yvon Beaulne et Charies-

Henri Bélanger, Lucien Lamoureux _
et Maurice Chagnon, tant à Québec
qu'à Ottawa, livrérent de bons com-
bats, Aprés un débat animé, MM.|
Beaulne et Bélanger triomphalent
de deux étudiants en droit del
l'Université de Montréal. MM. Paul |
Lévesque et Marcel Côté. I! faut!
avouer que rarement il nous a été |
tionné d'ent-ndre à la Salle Acadé-
mique, des discours où les orateurs
inélaient ausss habilement la gentil-
lesse à l'ironie. l'art oratoire & l'ar-
gumentatoin solide. A Quebec, MM. |
Lucien Lamoureux et Maurice Cha-
gnon l'emportèrent sur MM. Victor
Larouche et Georges Coderre, tous
deux également étidiants en droit.

Le débat était sous la présidence
de M. Raymond Beriault. professeur

de francais a Sedberg School, Mon- |
tebé@lic. Les juges du débat étajent |
l'honorable Juge Robert Taschereau, ‘
de la Cour Suprême du Canada, qui
rendit le verdict; M. Jean Genest,;
er; et M. Paul Tremblay, troisiè-

me secrétaire aux Affaires Extérieu-
re. !
M. Roger Filiatrault, lauréat dul

Conservatoire de Bruxelles et pro-
fesseur de chant à l'Ecole de musi-
que et de déclamation de l'Univer-
sité d'Ottawa, interpréta l'air de De-

metrio, dans Bérénice, de G.-F.
Haendel. Mille Marguerite Soublié¢-
res l'accompagnait au plano.

LES ORATEURS
M. Ch.-H. Bélanger, premier ora-

teur de l'affirmative dans le dé-
bat d'hier soir qui portait sur ‘“L’uni-
té canadienne est-elle réalisée?”,
donna comme definition de l’uni-
té dans un Etat le vouloir vivre com-
mun. I démontra alors comment
elle se réalisait au Canada. Préve-
nant les objections possibles de la
part de ses adversaires, il souligna
que les unités de langue, de race et
de religion, blen qu'elles pouvaient
être très utiles à l'unité d'un pays,
t'en étaient point cependant des
parties essentielles, Pour prouver

son argumentation, il fit appel à la
chaleureuse réception que les Ca-

nadiens français du Québec avaient
donné à Leurs Majestés, le rol Geor-
ge VI et la reine Elisabeth, lors de
leur visite au Canada et aux Etats-
Unis en 193),

Puis, il passa à la déclaration de
guerre du Canada à l'Allemagne.
Expliquant l'attitude de la provin-
ce de Québec, qui a l'élection pro-
vinciale d'octobre 1939, se montra
prête à accepter sa part de sacri-
fices pour sauvegarder l'unité cana-
dienne, 1! déclara, er: terminant que
le Canada avait réalisé et réalisait
bien le vouloir vivre commun qui
n'est autre chose en somme que
l'unité d'un Etat et par conséquent
l'unité canadienne lorsqu'on l'appii-
que d'une manière concrète à notre
pays.

M. PAUL LEVESQUE
A titre de premier orateur de la

négative. M. Lévesque prit la paro-
le. Il souligna d'abord les divergen-
ves d'opinions qui existaient chez un
certain nombre d'individus tant chez
les Canadiens de langue anglaise
que chez les Canadiens de langue
française. D'une part. on veut un
Canada anglais d'un côté à l'autre.
Ce serait le seul moyen d'en arriver
à une unité vraiment canadienne.
D'atitre part, des Canadiens fran-
cais veulent une nation canadienne-
française dans un Etat français.

  

 

JOURNEE DES ANCIENS |

l'Académie De-La-Salle :

DIMANCHE.le 23 fév. 1941

9 h-—Satnt--Mrace, cf apeile de

l'Académie.

10 h-<Aosemblée ménérule. Rapports

de l'annee nomination des cf-
ficlers pour 1941-1942.

12 h. 56—BANQUET.

8 h.—~Représentation d'un film parlant.

Tout ancien en possession de sa carte
de membre pour 1041 recevra gratuite
ment son billet de banquet.
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M. Levesque fit alors tout en son
possible pour monterr que l’urité
canadienne étalent loin d'etre rea-
lisée tant dans les domaines juridi-
que que politique. D argumenta en
terminant que jJes faits, tels qu'ils
apperaissaient, ne voulaient puirt
dire ia négation de totue unité
canadienne at cours des annees à
venir, mals, déclara, que pour le
moment il ne pouvait être question
d'une unité réalisée mais bien d’une
unité possible.

M. YVON BEAULNE
M. Beaulne reprocha à ses adver-

saires de Montréal de ne point en-
visager le problème sous son vrai

jour et de vouloir apparemment né-
gliger d'entretenir l'audituire de
l'unité politique, juridique, écono-

; mique €. géographique. Puis, il les
accusa de faire appel & drs nreu-
ments basés sur les sentiments, Ceci
dit, M. Beaulne Gonna queiqu.» de-
finitions et précisions, nécessaires,
ajouta-t-il, à la compréhension du
problème. De la définition du mot

état, de celle de l'état fédéral et,
‘au moyen des faits politiques, ju-
ridiques et économiques, il montra
comment l'état canadien et par
conséquent l'unité canadienne était
réalisée.
Passant à l'argument psychologi-

que, qui était le seul champ de
combat ou on pouvait discuter de
l'unité canadienne, M. Beauinr d”-

clara qu'il ne fallait pas, pour des
faits qui nous révoltaieut parfois
et avec raison, briser à tout ‘amais
ce que nos pères avaient érigé au
prix de multiple sacrifices. Tumme
exemple, il cita le travail des Cana-
dien francais de 1'Ontario pour la
revendication de leurs droits et
montra comment en se basant sur
l'Acte de l'Amérique Britannique
du Nord, la minérité canadienne-
française de l'Ontario avait réussi à ‘
obtenjr ses droits,

M. MARCEL COTE
C'est à un argument économique

que s'attacha le deuxième orateur
de la négative pour montrer que le
Canada était loin d'étre uni à
l'heure actuelie. M. Côté montra
comment les provinces du Canada
exigeaient la réalisation de po:iti-
ques commerciales différentes. L'est,
poursuivit-il, surtout l'Ontario et
le Québec, sont des provinces in-
dustrialisées qui veulent une poli-
tique protectioniste afni de proté-
ger le marché nationa) qu'elles des-
servent. Par contre, l’ouest qui pro-
duit des millions de boisseaux de
blé tous les ans voudrait une poli-
tique libre-échangiste qui lui don-
neralt l'occasion de vendre à l'étran
ger assez facilement son blé pour
d'autres produits. Avec des tendan-
ces aussi contraires, M. Côté se po-
sa un point d'interrogation et de-
manda si actuellemnt, il était pos-
sible de dire que l'unité canadienne
était vraiment réalisée.

Puls, il s’attaqua à l'argument
que le premier orateur de l’affir-
mative avait prévu. Les diversités |
de langue, de religion, de culiure.

de goûts artistiques, ajouta-t-il, ne
peuvent entrainer immediatement
l'unité canadienne. M. Côté fit une
description du Canadien français
et du Canadien anglais, montra les
divergences qui découlaient de deux
cultures différentes, de deux reli-
gions différentes, TI! termina son
travail en disant que l'unité cana-
dienne dans de telles circonstances
était loin d'être réalisée. Il y a tou-
te la différence du monde, conclut-
il. entre une unité possible et une
une unité réalisée.

A MONTREAL .
MONTREAL, le 22. —. Deux ora-

teurs de }'Université de Montréal.

MM. Jean-Jacques Bertrand et
Jean Drapeau, ont triomphe hier
soir à Montréal, de deux etudiants
de l'Université Laval de Québec
MM. Jean-Charles Simard et Char-
les-Henri Boudreau, en défendant
l'affirmative du sujet suivant:
“L'unité canadienne est-elle réali-
sée?”

AJièmeraid de
la RAF. à
Wilhelmshaven

-
LONDRES, 22¢ PC)» — La hase

navale allemande de Wilhelmsha-
ven, grand centre de construction
de navires d'Emden. et le port de
Brest, en France occupée. ont été
violemment bombardés hier soir
par la “Royal Air Force" annon-
ce-t-on officiellement aujourd'hui.
Le raid contre Wilhelmshaven a

été le 43e exécuté rontre cet impor-
tant port depuis le commencement
de la guerre.

Des bombardiers anglais ont aus-
si attaqué des objectifs industriels
de la Ruhr, mais la visibilité défec-
tueuse rendit impossible la tâche
de se rendre bien compte des ré-
sultats.
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Mondain
RIDEAU-HALL,
OTTAWA.

Le guuverneur généra! et la pri:- ;
cesse Alice ont invité le lieuterænt
gouverneur de la Colombie britanni- |
que et Mine Hamber, et les membres
de leur suite, à diner, vendredi soir.

— +
Madame Loring Christie est re-

tournée a Washington aprés avoir
passé quelques jours à Ottawa, l'in-
vitée du ministre des Etats-Unis et

| de madame J. Pierrepont Moffat.
| * * *
| Les membres de la Tribune des

 
"midi, de cinq heures à sept heures,
! dans la pléce 16 de la Chambre,
des communes, en j'honneur des
membres du cabinet et de leurs|
épouses et en l'honneur des membres
du corps diplomatique et de leurs
épouses. |

tt _+ *%
Le lieutenant Théo Buys, le lieute-

nant Jan Bruiniére et le sergent-
! pilote Bram Jennings. de l'aviation :
néerlandaise, sont partis pour Mtont- !
réal hier après-midi. |

|* += *
M. Albert Michaud, de Sturgeon- |

| Falls, a passé quelques jours à Ot- |
tawa, en compagnie de sa fille, Co-;
lette. M. Michaud et sa fille sont
retournés à Sturgeon-Falls, hier soir.:
Ils ont fait un voyage à Toronto et
Montréal, A Ottawa, ils étaient les
invités de M. et Mme Chéri Laplan-
te.

 

 
 

 

Journalistes reçoivent cette apres-: | SB

| mariage.

 

 

 

Photo Karsh

Mlle DENYSE SEGUIN,fille de
M. et Mme C.-À. Séguin, d’Ottawa, :
dont le mariage a êté célébré avec:
le capitaine J.-D. Belzile, fils de M.
et Mme Joseph Belzile, des Trois-

| Pistoles, P.Q., en l'église du Sa-
. eré-Cœur, aujourd’hui.

> Pymmm

Représentations
de l'AMT. au
gouvernement

Le comité exécutif de l'Associa-
| tion des Métiers et du Travail, en
son assemblée régulière, hier soir,|

| s’est déclaré peiné d'apprendre que
| 279 hommes mariés, employés |

}

 
 

; service civil, ne recevaient que $80
| ou moins par mois. Il adopta une
résolution pour dire au gouverne-
ment qu’il a le devoir d'éliminer de

! tels bas salaires et pour exprimer |
l'opinion que c'est à cause du peu!
d'encouragement qu’ils reçoivent,
qu’une foule de gens se permettent
d'enfreindre les lois.

L'assemblée se déclara en faveur
de la construction, chemin Bay-
view, des ateliers des chantiers
municipaux, au lieu de réparer les
ateliers, avenue Chamberlain.

Le président D.-H. McLaughlin
présidait.

EE. oo

AU TRIBUNAL
DES JEUNES
DÉLINQUANTS

lf

Trois garçonnets, dont deux êgés
de 14 ans et le troisième, de 18 ans.
qui ont admis la semaine dernière
Jeur culpabilité d’une série de vols
avec effractions dans des maisons
d'Overbrook, ont été condamnés à
deux ans de surveillance, par le
juge J.-F. McKinley, au tribunal des
jeunes délinquants, hier.
Les constables T.-A. Hazlitt et J.-

B. Driscoll, de la police provinciale.
avaient opéré leur arrestation.

* + +* |
Un garconnet de 12 ans, trouvé

coupable de vol. à été placé, par
ordre du tribunal, dans une maison
d'adoption. Un autre, âgé de 13 ais,
sera en liberté surveillée pendant
deux ans; il a avoué sa culpabilité
de vol.

+ = +*
Pour s'être sauvé de chez lui sans

raison, un garçonnet de 12 ans pas-
sera deux semaines dans une maison
de correction.

 

3e bombardement

a Swansea
Ce

LONDRES1 e 22. (PC) — Des
avionsd e guerre allemands ont at-
taqué ia nuit dernière le port de
Swansea.da ns les ud du pave de
Galles, au moyen de putsssantes
bombes explosives et incendiaires.
C'est la troisième nuit successive
d'attaques. Il y eut de nombreux
incendies et victimes.
Swansea est le principal port

d'expédition d'anthracite des mines
galloises et {1 est reconnu comme
la ‘capitale métallurgique du pays
de Galles”.

Plusteurs hommes préposes à la
défense civile de le ville, qui n'ont
pas dormi depuis trom jours,
étalent encore A leurs postes ce
matin.

: Le dernier assaut dura 3 heures
et 30 minutes. pendant lesquelles
on laissa tomber sur cette ville cô-
tière des centaines de bombes in-
cendiatres et explosives. Le gouver-
nement reconnut qu'il v avait des
morts.

Il y eut aussi dos raids contre
l'es* de l'Angleterre. On & laissé
ausst tomter quelques bombes air

 credi dernier, le personnel ensei-
 gnant et les élèves de l'ouest de

“ était accompagnée de la Rév. Mère

étaient offerts, M. Désormeaux rieu; Chant spécial, R.F. Be-

rappela quelques souvenirs intéres- noit, fee,
! sants de son passage sur les banes

|

6-—M. E.-C. Désormeaux

d'école. De son séjour au xecré- 7—O Canada’

Pr Lt NaSE

LE DROIT, OTTAWA, SAMED! 22 FEVRIER 194)
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M. et Mme JEAN-BAPTISTE TRUDEL.citoyens bien connus de

la capitale, qui célébrent aujourd'hui le 40iéme anniversaire de leur

Les anciens de l’Académie
fraterniseront, dimanche
Parmi les fils de I'Alma-Mater, on note le général:

Renaud, le commandant DeNiverville, l'instruc-
teurs Chouinard des Sénateurs

Etude du projet’
d'aménagement
du St-Laurent

(Presse canadienne)
TORONTO, le 2—Le premier

ministre Hepburn a annoncé hier
que les autorités féderales confé-
reront avec les officiers de la Com-|
mission Hydroélectrique d'Ontario,
ici aujourd'hui, au sujet de ques-|
tions se rapportant au développe-,
ment du fleuve St-Laurent. la,
réunion sera privee.
“Nous nous rapprochons de plus

en plus d’un accord, et demain nous |
espérons approuver les détails éla-
borés à date.” dit M. Hepburn. |

11 declara que H.-J. MeNulty.
d'Ottawa, serait l'avocat principal,
de la Commission de l'Hydro et du |
Rouvernement provincial en la ma-
tière.

Les représentants féderaux qui
assisteront à la conférence sont:
J.-E. Read, du ministère des Affai-'
res extérieures; Guy Lindsay, du
ministère du Transport; J.-E. Mac-

Neill, du ministère de la Justice; .
N. Marr, du ininistère des q

|

|

 

et des Ressources.

LES FEMMES
DANS L'ARMÉE

——_
Les candidates aux postes d'in- 

 

  

Le conventum annuel des anciens élèves de l'Académie de la Salle, ‘
| demain, réunira des centaines de copains d'autrefois sous le tolt toujours|
| hospitalier de l’Alma-Mater. Le président général Fnée Bordeleau est a
i juste titre fier des anciens” qui ont fait leur marque dans tous les do-
maines. notamment le général Renaud, commandant du district mili-
taire de Québec. lc commandant DeNiverville de l'Aviation Royale du
Canada. linstructeur Eugéne Chouinard des Sénateurs d'Ottawa. me-
neurs du groupe senior de hockey de Québec. le gérant général Roméo
Quéry du “Droit”. Après l'assemblée et les élections, il y aura le tradi-
tionnel banquet

l'hommage des maitres et des
élèves des écoles de l’est de

[a ville à M. Ernest Désormeaux
C'était hier le tour du personnel| tariat de la Commission scolaire,

enseignant et des élèves des Eco- ; il°n’a que de bons souvenirs; il se
les Séparées de l'est d'Ottawa à dit heureux d'avoir pu contribuer
présenter leurs hommages de re-| dans la mesure de ses moyens au
conn issance à M. Ernest-C. Désor- succès des programmes d'études et
meaux, à l'occasion de son départ au maintien de la commission au
du secrétariat de la commission des niveau où elle est partout considé-
Ecoles Séparées d'Ottawa. Mer-, rée aujourd'hui.

LE PROGRAMME

1—Chant: les élèves du couvent de
la rue Rideau. Au piano:
Sr Ste-Matilde.

2—Adresse des éléves, par Roch
Boudreault, de l'Académie de
La Salle.

3—Adresse du personnel, Frère
Adelphe, F.E.C.

4—Présentation du bouquet spiri-
tuel, par unefillette.

5—Chant: les élèves de l’école Gui-
gues. “En traîneau”, de Lar-

la ville avaient présenté leurs
voeux à leur “grand ami”.
La Rév. Mère St-Guillaume re-

présentait la Supérieure Générale
des Srs Grises de la Croix; elle

Maximilien.
Une petite séance eut lieu sous

la présidence du R.F. Rembert,
directeur de l'Académie de La Sel-
le, vers 4 heures, hier après-midi.
En répondant aux voeux qui lui  
 

firmières. diététitiennes, assistantes
en physiothérapie ct infirmières
auxiliaires, qui veulent faire partie |
des formations et unités de l'Armée ;
active canadienne, devront à l'ave-
nir avoir au moins 25 ans pour être
acceptées pour le service d'outre-
mer. Cette décision est annoncée au
quartier général de la Défense na-
tionale.

En acceptant leur nomination,
elles doivent prendre l'engagement
de ne pas demander la permission
de démissionner pour se marier
avant d’avoir accompli au moins |
une année de service dans les ser-
vices de santé de l’Armée royale ca- |
nadienne. Celles qui obtiendront
l'autorisation de démissionner pour
se marier devront signer un désis- ;
tement abandonnant tout droit à |
leurs frais de retour au Canada.
Des quelque 200 infirmières qui|

sont actuellement outre mer, quel- ;
ques-unes seulement s'y sont ma-
riées.

 

———e=

Mme Z. BERNIER
1ST DÉCÉDÉE

em

Mme Zéphirin Bernier (Célina
Fache), est dévédée hier dans un

! hôpital loca! à l'âge de 83 ans après
uns Jongue maladie, Née la 11 avril

1857 à Montréal, elle était la fille
de feu J,ucien Fabre et re son
épouse, feu Julienne Edouin. Elle

épousa en 1873 A Montréal, M. Zé-

phirin Bernier qui mourut en 1928.

Elle demeurait a Ottawa depuis 50
ans et ‘tait parolssienne de Sainte-

Anne.

ul enrvivent trofs filles: Mlle
Fabiola Bernier, Mme Aldège
Emond (Berthe), Mlle Blanche Ber-

nier, toutes trois d'Ottawa.
les funérailles auront Jleu ie lun-

di, 24 février. On quittera les sa-

“lons funéraires Gauthier, 259 rue

Saint-Patrice,. à 7 h. 40 du matin

pour sa rendre à l'église Salnte-
Anne où un service sera chanté à 

|
Souscription canadienne, au
nom de la Reine, pour les
victimes des raids aériens |
1

Sa Majesté ln reine Elizabeth,
‘qui brave constamment le danger
|afin d'atténuer les misères causées
i par les raids aériens en Grande-
| Bretagne. vient de prêter son nom
:à une campagne qui sera entreprise
{ par tout le Canada. Le but de cette
campagne sera d'aider ces héros ci-
vils tenant quand même “la pre-

-|Mière ligne”. malgré les souffrances
que leur font endurer les aviateurs
ennemis. Il s'agit de la Souscrip-
tion canadienne au nom de la rei-
ne pour Jes victimes des raids

aériens.

Cette souscription canadienne
pour les victimes des raids aériens
est organisée avec l'autorisation de
notre gouvernement fédéral. Il réu-

nira sous une même direction des
campagnes régionales entrepris
dans le but de recuetilir des fonds
à travers le pays, campagnes déjà
lancées spontanément par certains
groupements bien intentionnés. Cet
spnel national sera lancé officielle-

I ment au début du mois d'avril.
 

 

 

généraux seront situés à 231 Saint-
Jacques ouest. Montréal. fonction-
nera en Grande-Bretagne par l'in- :

termédiaire du “Lord Mayor's Na-
tional Air Raid Distress Fund”. La
Souscription canadienne a l'appui a
travers tout, le Canada de journaux
dont la circulation combinée s'élève
à 2.225.000 exemplaires, et ne fonc-
tionnera que par le truchement de
ces journaux. Cependant, les orga-|
nisateurs régionnaires pourront
prendre d'antres dispositions, s'îls le
jugent à propos.
Des listes de souscription seront|

ouvertes à toutes les succursales
du Trust Général du Canada et du |
Royal Trust Company, tandis que’
certains journaux se chargeront de
canaliser les sommes versées dans
leurs localités. :
La Souscription canadienne pour

les victimes des raids a été organi- !
sée par un comité de six personnes:
M. Jonn G. McConnel!, président

du Montreal Standard, qui egim |
comme président et M. Roger Oul-
met, avocat qui remplira l'office ,

 Londres, mais sans causer grand
dommage, dit le communique, l 

La Sourcription canadienne au rice- t: messieurs!
nom de la Reine, dont les quarties de vice-présiden cesseront aidés de M. Ross Clarkson.

gérant général adjoint du Royal
Trust Company. M. René Morin, di-
teur-général du Trust Général du;
Canada, M. M. G. Ballantyne, pu-.
bliciste. et le lieutenant avisteur:
Hertland Molson, R. C. A. F.

La Souscription canadienne au:
nom de la Reine ne s’immiscera en

! aucun cas dans le travail des Orga-
i nisations locales, mais leur viendra
plutôt an aide, leur fournÿssant;
nouvelles et photos. Ses directeurs
expriment l'espoir que pendant
l'intervalle qui s'écoulera entre au-
fourd'hui et la date du lancement
officiel de la campagne, les groupes
ayant déjà commencé leurs propres
souscriptions n'interrompront pas
leur magnifique travail.

Le Fonds du lgrd-maire en Gran- .
de-Bretagne, à qui la Souscription ;
.canadienne au nom de la reine
expédiera périodiquement les som-

NN | mes recueillies dans notre pays. est
8: une organisation aplendide. Il s’agit

B® d'un effort national qui anticipe et
. romplète les rétributions gouverne-
mentales. par des dons immédiats
{| en argent et en vêtements à la sul-

: jte des raids aériens C'est unique-
= | ment. l'esprit d'aide mutuelle qui

 

 

 
      motive ces secours, presque aussi

prompts que les besoins sont
urgents. Ce sont toujours iss su-
torités civiles qui se chargent de
distribuer ces don: spontanés. dans
=,diverses parties du Royaume-
Uni.

Aas

INSPECTEUR AVICOLE |
|—_—

 
la Commission du service civi! |

rectvra des demandes jusqu'au 26
{ février pour la position d'inapec-

1, au ministère de l'Agriculture. |
j teur des produits avicoles, grade | :

8 heures. L'inhumation se fera au
cimetière Notre-Dame d'Ottawa.
“Le Droit” offre à la familles en
deuil ses sincères condoléances.
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ASSOCIATION D'EDUCATION

la généreuse part de Sudbury |
a l'Association d'Education

Sudbury continue son génèreux apport à l'Association d'Education.
De la ville, nous recevons cette année substantielle somme de $638.25.
Avec la souscription de la municipalité voisine, de Minnow-Lake, le total
s'élève à $707.63. Ia seule paroisse de Minnow-Lake a contribué 860,30.

La paroisse St-Jean-de-Brébeuf mérite aussi toute notre reconnais -
sance pour sa part de $9025 Mais la paraisse Ste-Anne est encore la
mieux organisée: sa souscription de $400 lui vaut tous les honneurs.

Il nous fait plaisir de remarquer. la génereuse rt que prennent les
instituteurs du trict d'inspection de Laurier Carrière, nous les re
meercions sincèrement de leur envoi de $58.

Nos remerciements s'adressent non mois à tous les ecoliers qu'
nous ont fait parvenir le compte du Sou de l'Ecole Leur satisfaction d'
devoir accompli, leur esprit de sacrilice et de charité sont dejà sans doutr
pour eux une rmière recompense.

Il nous reste à remercier fous ceux qui se sont occupes de percevo:
les souscriptions; c'est un devoir que nous accomplissons avec grand plaisir
Nous profitons de l'occasion pour remercier ici tous les Canadiens français
de la province d'Ontaris qui aident au succès de l'Association, tant par
les souscriptions paroissisles que par la perception des grosses souscrip

| Publishing

tions.
—FELICITATIONS AUX PATRIOTES

Sudbury:
Sou de l'école No 4 McKim, r Bernard Murphy $ Son
Sou de l'école, par Rèv. Sr St-Aurélien 80.00
Sou de l'école No 4 McKim, par Bernard Murphy 15.00
Rév. Pére J.-F. Richard, s.j. 10,00
Souscription de la paroisse Ste-Anne, envoyeée par

M. Bruno St-Pierre 400.00
Instituteurs de l'inspectorat de M. Laurier Carriere $8.00
Paroisse St-Jean-de-Brébeuf, envoyée par M

Bruno St-Pierre 0.25
Minnow Lake:

Souscription paroissiale. envoyee par M Bruno St-Pierre $% 60.20
Section juvénile “Jacques Leber” 4,25
Ecole St-Paul, par Mlle Rita Mitte 493

A NOTRE-DAME D'OTTAWA
. Les paroissiens de Notre-Dame d'Ottawa seront appeles, dimanche.
à souscrire, à leur tour, à l'oeuvre de l'Association d'Education. M. Arthur
E. Cadieux, président de la section paroisaiale de l’Association St-Jean-
Baptiste, s'est assuré le concours de plusieurs membres dévoués de la sec-
tion pour faire de cette collecte à domicile, cette année, le plus éclatant
succès jamais remporté dans la paroisse. Soyons généreux!
 

teur de la Gregg Publishing Com-
pany de Toronto un message qui
s'achève en ces termes: ‘Je tiens
à vous féliciter pour le succès du
Collège et à vous dire que ca
Collège est. l'un des plus avertis du
Canada entier pour l'enseignement
de sténographie bilingue”.

Le représentant de là
Gregg Publishing Co.,
de passage au Collège
Commercial Bilingue
Larocque

et

Amendement à
la constitution

de l'Institut
—e -

—_

Dans un geste éloquent, la Gregg

Company de "Toronto,
vient de reconnaître le niveau éleve
de l'enseignement qui se dispense
au Collège Bilingue Larocque. Vou-
lant signifier son appréciation de
la haute politique dont s'inspire ce
collège, elle délégua son représen-
tant officiel. M. Laurent St-Amour,
G.C.T. au Collège Bilingue Laroc-
que dans le but avoué de se rendre
compte de visu de la mise en oeuvre
du fameux système Gregg dans
cette institution.

M. E.-J. Larocque. directeur du
Collège Bilingue Larocque, reçut M.
L. St-Amour, G.C.T.…. et le mit au
courant du système d'enseignement
de la sténographie bilingue dans
son institution. Peu après, le visi-
teur, en compagnie de M. le Prin-
cipal, G.-G. Larocque, G.C.T., aussi
professeur de sténographie, fit la

tournée des classes. Aux candidats

Au cours d'une réunion, hier

soir, les membres de l'Institut

Canadien - Français d'Ottana

ont adopté à l'unanimité la ré-

solution suivante, qui modifie
l'articie 4 de ia constitution de
l'Institut: “Pour devenir mem-
bre actif, 11 faut être Canadien
français ou parler couramment
la langue française; être catho-
lique; payer ses taxes scolaires
aux écoles séparées.”

 

 

“Cette fois-ci, nous sommes
tous à Ia ligne du front.”

 
heureux du dernier examen, prépa- | S. M. le Roi
ré par M. G.-G. Larocque, G.C.T., :
et subt selon les plans de la Gregg Acheter régulièrement des |
Publishing Company, 11 décerna le
diplôme qui leur permet d’être con-
sidérés membzr's des “Artistes
Gregg”. M. Laurent &8t-Amour, G.
C. T.…. qui est un expert reconnu
en sténographie Gregg, voulut son-
der lui-même le savoir des éleves et
leur dicta un concours qu'il corrigea
aussitôt. La médaille Gregg fut dé-

Certificats d'Epargnes de Guerre

La Compagnie des
Tramways d’'Ottawa
 

  Invité d'honneur à la réunion |
des Anciens de l'Académie De-
La-Salle, dimanche le 23 fév, !
 

 

       
Le (Capitaine de groupe DE NI-

VERVILLE. Le plus haut gradé des
officiers de langue française dans
l'Aviation canadienne a fait ses étu-
des à l'Académie De-La-Salle d'ot-|
aws. !

   
 

 

 

A L'AFFICHE JUSQU'A |
MERCREDI |

 

Arma”
“3 stnoges”

ELGIN
FLCOIN PRES LISGAR

Boab» in    
 

   

 

Maux de tête
Fatigue des

yeux. <<

Un défaut mécanique de l'oei)
ast trés souvent la cause.
Les verres appropriés. seuis
neuvent remédier au mal

A. M. Bélanger
Spécinilstie — Opiométriste

45, rae RIDEAU Tel: 3-4346

  

            

    
   1

cernée A Mlle Tomklewicz. qui con-
serva le plus de points dans ce der-
nier examen.

| Avant de quitter ,e Collège Bi-
; lingue Larocque, Monsieur le Délé-
i gué de la Gregg Publishing Com-
pany remit 4 M. E.-J. Larocque, di-

'recteur, les félicitations pour le suc-
cès de ses élèves et avoua la vive
satisfaction que 1a Compagnie
Gregg éprouvait. à l'endroit du Col-
liège Bilingue Larocque pour son
travail sccompli. Comme temoigna-
ge non équivoque de la haute con-
|sidération des tenants di: système
i Gregg. il remit à M. le Directeur de
tla pert de M. L. Jarrett, examina-
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Association du |
Rosaire Perpêtuel

Croisade de prières

pour Ja paix

Jours de prières:  SAMEDI, 22 février …
Paroisse de Poinie-Gatirsau
Paroisse de &t-Bernardin
Paroisse de Perkina
Lousent ées Soeur du
Harré-Ceeur

DIMANCHE, 23 février

Paroisse de oMntebella
Paroisse de N.-D. de la Paix
Paroisse de Marionviile
Couvent de Montebello

LUNDI, 24 février —
Paroisse d'Alfres
Paroisse de Cyville
Paroisse de Roilean
Couvent de ia Rue Rideau

Pour demande d'organisailon et
de prédication de la

prière de vadresseragade
R. P. M.-G, Perras, O.P.

LE DROIT ~ 9%, rue Georges, Otiawa.

   

Couvent des Dominicains,
95. ave Empress, Ottawa.

  
Si vous souffrez de maux de

reins, mal de dos, troubles de
la vessie, rhumatismes ou im-
pureté dn sang, prenez lea

PILULES

SIMS

  

 

           

 

POUR LES REINS SIROP
DISTRIBUTEUR + contre 25

OTTAWADRUG CO. le rhume. C  EN VENTE PAKTOUT  
 

 

 

 

PAYSANA
REVUE MENSUELLE D'ARTS MENAGERS

Education, tissage, tricot, couture,
botanique, beauté.

Echantillon gratuit sur réception d’un timbre
de trois sous.

PAYSANA — Dept. D,
Case Postale 25
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instituteurs et Institutrices
PROCUREZ-VOUS LE

DEUXIEME LIVRE DE LECTURE
D’ONTARIO (écoles blingues)

Unité: 250 dn volume et Gc pour ia poste.
Douraine et plus: 20c du volume. plus trais d'expédition.    
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Le Droit
“L'avenir est à ceux qui luttent”

 

Journal indépendant en politique et
totulement dévoué aux intérêtz

de l'Eglise et de la Patrie.

Fondé le 27 mars, 1913
 

 

de confondre toute critique avec la sub-
version. C'est une tâche très difficile
d'appliquer les règlements de la Défense
du Canada, à cause des pouvoirs discré-
tionnatres illimités que l'on accorde au
ministère de la Justice. La seule pro-
tection que les citoyens possèdent, c'est
le bon esprit, I'impartialité et la circons-
pection dans l'application de ces règle-
ments. C'est pourquoi l’on ne sauruit
trop insister sur ces trois points, pour
éviter toute injustice.

e

aTY

AU JOUR LE JOUR
Dans le fonctionnarisme

Le ministre de la Justice vient de satisfaire

Ia curiosité de ceux qui voulaient savoir pour-

quoi M. Paul Leduc, ex-ministre des Mines

dans le cabinet Hepburn, a recu, lorsqu'il a été

nommé greffier de la Cour Supreme du Ca-

nada, un traitement superieur à celui de son

prédécesseur. Le traitement de M. Leduc est

de $7.500, tel que l'avait recommandé ls com-

f
_-

LE DROIT, OTTAWA, VENDREDI 28 FEVRIER 1941

; Apprenons l'Histoire
| de notrecher pays

REPONSES AU QUESTIONNAIRE

A —kn 1606, Jacques ler d'Ang'eterre octroys une charte & sir Thomas
, hu donnait toutes les terres s'etendant jusquan 34 .

degré de latitude nord. Ce territoire empiétait sur celui que Henri IV
accordait de son coté au sieur de Monts. Tandts
en Virginie, tentaient de s'étendre vers le nord.
pled à Port-Ro:al et dans la peninsule acadieune,

Gates par laquelle 1

ue les Anglais. établis
es Frai:çais pretiaient

De la des frictions

Question de Sagesse
| Dans | administration de successions et de {-

"hb ducies, c'est faire oeuvre de sagesse que de

choisir un Executeur Testamentaire et Fidu-

claire permanent et expert.
en ce domaine nous permet de vous offrir la
connaissance experte et

qu'exige pareille administration. Soyez bien à

Notre experience

ja régie soigneuse

Publié par le Syndicat d'Oeuvres
Sociales (Ltée)

SIEGE SOCIAL: #8. HUE GEORGES

Services télegraphiques:

PRESSE CANADIENNE, PRESSE ASSOCIEE
et AGENCE HAVAS

Correspondants dans les principales villes
et les campagnes.

l'aise pour nous consulter sur la façon dor*mission Beatty en 1930. Si le gouvernemer*
nous pouvons vous servirfédéral n'a pas pu tenir compte plus tôt de

tette recommandation, c'est que le prédéces-

seur de M. Leduc au poste de greffler de la

Cour Suprème avait atteint depuis quelques

années l'âge auquel les fonctionnaires doivent

prendre leur retraite et qu'il n'était resté en

fonctions que grâce à une prolongation de sa

durée d'office. Dans ces conditions, il ne pou-

vait être question d'un rajustement de salaire.

devaient découler Ainsi, avant même ia fondarion de Quebec. des con-
; flits anglo-français etaient en germe sur la terre canadienne.
; bataille des Plaines d'Abraham scella de façon defmiiive le
| sort du Canada. Dans la situation ou se trouvait la Nouvelle-France, en-
touree de wutes paris par des forces anglaises considerables. 1} lui aurait
fallu pour résisier d'énormes détachements de troupes, une veritable
marine de guerre et des ravitaillements en munitions et en vivres. La
France ne pouvait rien fournir de cela. Les guerres europeennes lavaient
epuisée sur le continent. Les concussions de Bigot et de su troupe l'avait
saignée en Amerique. Ce fut la gloire de Levis et des autres officiers de
ne pas voir cet état désespéré et de continuer durant l'hiver de 1758-60 a
préparer la revanche. Elle vint avec la victoire de Sainte-Foy, l'un des
plus beaux faits d'armes de l'histoire canadienne. Le drapeau était vengé.
1 pouvait refermer son aile.

 

Camille L'HEUREUX
|

POLITIQUE FUROPEENNE.

 

L’Autriche, facteur

 

 Membre de l'Audit Bureau of Circulation et de
J'Association Canadienne des Quotidiens.  de paix    

 

  

 conserver cette liberté.

 
ciers, sans en avoir ni le titre ni les appointe- |

 

mec x x x 1SL'abolitiondes rentes se reuriales a pris pres d'un siecle a se
i ; ; realiser. En fait. aura pris au-dela d'un siecle devenir un fait absolu.

i La collaboration toujours plus intime Les députés ont trouvé trés plausibles ces Car pour plusieurs qui n'ont pas effectué ie rachat de leur rente avant leABONNEMENTS des Etats-Unis et de l’Angleterre en vue explications de M. Ernest Lapointe, de même| 11 novembre dernier, il faudra payer encore durant ‘plusieurs années avant,
Quotidien d'arrêter l'expansion nationale-soctaliste 4411s ont reconnu qu'il était juste d'accorder qu ellesoit teu à fait éteinte. C'est en 1854 que le gouvernement adopia. a

Ditans, Hult par poste In et de détruire l'esprit d'agression des un supplement de traitement à M. G.-L. Sau- pepas abolirce droitsans accorderaov ESaiesaonl i
nion ELA Line eerie«+ ° vant, qui, depuis près de deux ans, it en icida d'etablir pour chaque droit seigneurial une compensation moné-FateUnk eee rs + 2 Allemands, montre aux peuples encore qualité de surintendant énéral des péniten. | taire sous forme de rente que les censitaires pouvaient Pacheter en ver- 0. A : :

Canada =... 5 libres la seule voie à prendre pour 8 ! sant le capital de cette rente. C'est. ce qui a été fait récemment par un 0 € or gin Serdl

VENDREDI, 28 FEVRIER 1941

 

“ RÈGLEMENTS

LA DÉFENSE
LES

DE

tête lorsqu'on y pense sérieusement.

Si tous les pays domines actuelle-
ment par le Troisième Reich s'étatent
inspirés de la même idée, la guerre
actuelle n'aurait probablement pas eu
lieu; si tous les étals européens s'étaient
ligués pour empêcher l'annexion de

culture allemande n'a pu égaler. Les

ments. Il est probable que cette situation pro- i

longera pendant quelque temps encore car le |

ministre de la Justice a laissé entendre que ‘

la commission de trois membres qui doit régir :
les pénitenciers ne sera pas nommée tant que

des candidats de la plus haute compétence

n'auront pas été trouvés. Or, à cause de l'état |

 

ference entre le bien et le mal, et lui ouvrir ;

syndicat constitué par le gouvernement provincial. Ce syndicat a racheté |
tous les droits. Il se fera rembourser par annuités de la part d ensi-es €
taires. Dans quelques années le droit seigneurial sera Lout à fait éteint.

 

Une opinion sur
de guerre actuel, ces candidats ne sont pas| la conférence

TEMPÊTE SUR

LA MANCHE
!

 

de Québec-Montmorency. demande-:
. lundi prochain. à la ChambreMais c'est une nécessité de guerre. Heu- sciences et les arts florissaient en des horizons sur se destinée eternelle. | Ta .

. . . HOLLY W - a _| des communes, quel est | breusement ici la manière d'utiliser ces Autriche et Vienne était réputée dans Les catholiques ont donc ie devoir impé- Ginger PoetJane A total d'employés de of ue minis.
pouvoirs et le but que l'on vise dans leur
exercice ne sont pas les mêmes. Que
Ton aime où non ces règlements, l’in-
térêt suprême de l'Etat nous commande
de les accepter. Il ne devrait y avoir
là-dessus aucune discussion.

Quant à la façon d'appliquer ces me-
sures, les opinions peuvent varier. De
fait, l'on ne s'accorde point. Le travail

le monde entier pour ses universités,
ses bibliothèques, ses musées, ses
trésors d'architecture et sa musique.

A cause de cette âme d'artiste qui
caractérise l’Autrichien, celui-ci a la
haine de toute contrainte, et la discipline
allemande annthile chez lui toute origt-
nalité. Pour qu'il puisse refrouver sa
personnalité, il faut lui rendre la liberté

rieux de coopérer à l'oeuvre de l'éducation ca-

tholique en supportant les écoles séparées. L'at-

titude de ceux qui agissent autrementest

incompréhensible. En effet, nour économiser

quelques dollars chaque année, us privent les

écoles séparées de leur juste part des taxes

scolaires et paralysent l'action bienfaisanie de

ces écoles.”

A la suite de cet exposé, les membres de

l'Institut ont accepté unanimement de modi-  
ont remporté les premiers prix de

l'Académie des arte of sciences rle
nématogranhiques pour l'année 1840.
la nouvelle refine du cinfona à mé-

rité ce prix pour sun interprétation
du rôle de ‘Kitty Fosie”, Stenart
& consuls lex critiques dans te film

"The Philadelphia Story".

12 meflieur fm de l'année.
d'après les 12.000 votants de j'Aca-'

[ Accident (ragiquedémie. fut “Rebeca”.
John Ford a remportée prix

tére du gouvernement fédéral. et
quel est dans chacun de ces minis-
tères. le nombre total d'employés de
langue française. la somme totale

des salaires pavés. la somme totale
des salaires versés dans chacun
des ministères aux fonctionnaires
canadiens de langue francaise.
—mm 

|

|
|

 

  

 

 

  

   

 

 

 

inauguré le ler juillet
Le premier ministre King a preside hier,

 

 

    

    

  

  

    
    

          

l’Autriche, Hitler n'aurait pas bouge. de LONDRES.le 28 (PU) -. a la pose de la pierre angulaire.

M Un comité spécial de la Chambre sera Mais, à cette époque, on admettait, sans disponibles. re so» | Des vents violents balasant la
l'approfondir, la thèse mensongère x x x Manche ont empêche leschargé de les reviser. — On étudiera ( ’ | : : - _ , _u- ©

aussi les modifications à apporter d'Hitler que le peuple autrichien était La nomination du successeur de M. Skelton ‘ vi Mae durepense alle | LemaireLewis et Lechevin Wil- hommages atdi CR, i allemand t désirait fair ti au sous-secrétariat des Affaires extérieures re- _ | p e e vol. ert amiiton, presi ent du co, gravement peine d'apprendre au

aux lois relatives à la naturalisation e 8 e partie lève directe td i inist , Le Rounvernement a révélé mité municipal de publicite, ont tre jour la mort accidentelle, - ur
"et a la déportation. — Il ne saurait y intégrale du Reich allemand. On s’est ‘ÊYe directement du premier ministre. Le Bous- (Presse canadienne) © que les édifices démolis ä {reçu le premier ministre. On pré-‘ venue jet “d’un de nos coneito:

avoir de discussion sur le principe de trop facilement laissé leurrer par les secrétaire adjoint a les états de service requis! EDMONTON, le ?8 - N. B. James: Swansea la semaine dernière senta M. King à M. J.-C. Udd,! ens”, Jim Corbett qui laisse den
« i d is bi q . et la compétence voulue pour aspirer à ce poste. (Edmonton), parlant au cours du par les raiders nazis sont: le président de la compagnie Ford: fils dans nos armees ainsi qu'nm

ces règlements. — I! faut à tout prix manceuvres de nazis bien organisés en . déba i ; hé 2 A pagnic 1 qu nn
. fon mo- Autriche et on a pris leurs démons- I! serait regrettable que la promotion qui s'im- t sur le Discours du Trône à marche municipal, l'église Hotels Incorporated, et celui-ci re- epouse et plusieurs enfant. EF

protéger le pays contre l'invasion p 8 ns pose ne lui soit pas accordée. Il y a assez peu la Législature d'Alberta. a déclaré Saint-Mary et l'hôpital gé- mit au premier ministre une tru-; votre nem, au nom de la ville d'Ot
rale. — L'on ne saurait trop insister frations  pro-hitlériennes pour le de fonetionnaires supérieurs canadiens-français Ÿ* les premiers ministres Aber-| néral. Swansea fut attaquée elle d'argent qui portait ces mots: tawa et en mon nom j'offre à I:
sur l'impartialité et le discernement sentiment de la nation toute entière. 1 ; ancals hart, Hepburn et Pattulo avalent| durant trois nuits consécuti- “Présentée au très hon. W.#L.i famille éprouvée mes sincere
dans l'application de ces mesures. l'agitation constante, entretenue sa- |" igne de promotion pour des postes plus perl faecanadienne lorsqu'ils! ves. Son marché est le plus Mackenzie King, a Icccasion de condoléances.”

vamment dans le pays pendant plus de élevés encore. Ce n'est pas franc jeu que de > refusé d'étudier le rapport de grand du pays de Galles. la pose de la première pierre, Lord le premier ministre a ensuit-
leur passer des fonctionnaires subalternes par- & Commission Rowell-Sirois lors Hier le ministère de l'Air, Flgin Hotel, le 27 février 1941." j trace un parallèle entre Ottawa

La formation d'un comité spécial | Quatre années, les habiles rassemble- dessus la tête, et c'est là mal servir la cause fle la conférence fédérale-provincia-; na annoncé que, mercredi soir, ; Un cylindre en cuivre, contenant | Washington, Londres ot Paris,
chargé de reviser les règlements de la ments à certaines occasions, dans l’une de l'unité nationale © Bana lemolsdernier.ren i les bombardiers de la R.A.F. ‘un parchemin qui rappelle l'événe. | “Dans le: grandes capitales d:
défeisse du Canada a fourni le débat ou l'autre ville, de quelques milliers : cx échona lorsque co ris premiers ‘ ont allumé 150incendies à Co- ment, des copies des journaux | monde, on trouve des avenues sew

rincipal de la journée d'hier à la Cham- de nazis venus de tous les coins de ministres refusèrent de discuter les, logne. troisieme ville du d'Ottawa et des pièces de monnaie blables a celles d'Ottawa.
Pp p , , Nous voyons dans les prévisions budgétaires eich, canadienne, fut enfer,dans la Si vous allez à Washington,
bre des Communes. Ce comité aura aus- l'Etat et de l'Allemagne même pour quil y a disparité de traitement entre les deux eedurapport.) ee——— pierre angulaire. vous verrez que Pennsylvama
si charge de reviser, en fonction des be- faire croire à un mouvement puissant, secrétaires de la Commission du Service Civil, gramme du iy bio” oC M. William Lyon, cormtremaitre Avenue. en descendant de la gare

soins du pays en temps de guerre, la loi les multiples attentats, constituent les entre celui de langue anglaise et celui de lan- S0ir. se trouvaient aussi C. E. Ger-| S | masson, était présent. , |Yeus conduit vers l'immeuble du
lative à la naturalisation et celle qui méthodes habituelles de la “cinquième +1 hart (Acadia-Coronation) et S. A. es 0 d | : Ceux qui assistaient à la ceré- congrès, tout comme les visiteurs

Te de dons colonne” dans les autres s gue française ou bilingue. Il nous semble qu'il Berg (Alexandria). Le premier se monie firent une tournée du pre- [qui arrivent à Ottawa par la rue
regarde la déportation. On y a onc pays. avait été entendu que les deux secrétaires se- dit prêt à appuyer le gouvernement! ome mier étage et virent le modéle| Elgin aboutissent aux immeubler
également parlé de déportation et de , . . ralent mis sur le méme pled. - dans son expérience économique et d'une chambre, installée dans un du parlement.
naturalisation. Les règlements de la dé- L'abandon complet de l'Autriche a le second déclara que la législation or | en petit immeuble de bois, au croise- ‘Vous n'ignorez pas non plu:
tense du Canada, toutefois, ont surtout au triste sort na Ras sauvegardé la Pour les écoles séparées du, gouvernement sur la dette n'é- ment des rues Elgin et Slater. Le | qu'a Londres, White Hall Lous

' ul ont par- pair en urope. u contraire, a que juste. ‘ e pu te peut maintenant voir ce | donne la inéme impression. Pa-
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chef de l'exécutif à décla- : ied'avions. Il faut se garder contre l'in- pement culturel et le charme de l'Au- publiauos et les écoles séparées, droit dont = rer la guerre et établirait la dicta-| SIR F, BANTING puheures eh, une honhommietres bre des communes. aura été soumur
vasion morale. Celle-ci, on la tente par| triche, vont venus s'établir dans ce pays CHIONIUes Peuvent user en afl de loutes 183 ype.” + DA Eeetrepreneurfe eu re ah come
tous les moyens possibles. Les agents et y ont fait souche. Les statistiques OPlSations morales qui sont les leurs. L'obli-| Son discours était une attaque rg TATE if il une |
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